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Plus de 400 plaintes enre gis trées, l’oppo si tion qui parle de « ratés incroyables » et estime
qu’on a « dormi sur la switch » : l’admi nis tra tion Mar chand a subi un bar rage de cri tiques sur
la ges tion du dénei ge ment en �n de semaine.

Depuis ven dredi, 424 requêtes ont été ache mi nées à la Ville sur le dénei ge ment, dont 95 pour
La Cité–limoi lou et 62 pour Sainte-foy–sillery–cap-rouge, a con�rmé la Muni ci pa lité.
Après la bor dée de neige de jeudi et ven dredi, les rues de Qué bec ont été ense ve lies et plu -
sieurs ont cri ti qué la di�  culté d’accé der et de se sta tion ner au centre-ville.
Avec le Tour noi inter na tio nal de hockey pee-wee, le Car na val, le Super Bowl et les sou pers au
res tau rant en pré vi sion de la Saint-valen tin, le centre-ville a été pris d’assaut.
Patrick Paquet, chef d’équipe Prio rité Qué bec, a demandé : « Est-ce que la Ville avait prévu
une opé ra tion de dénei ge ment le ven dredi ? Si oui, pour quoi elle a été annu lée ? »

L’admi nis tra tion Mar chand est cri ti quée de toutes parts sur le dénei ge ment
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« Chaque fois qu’il neige, c’est un dé�, pour suit-il. On est pour tant une ville nor dique. On
manque de lea der ship, chaque fois, c’est com pli qué. C’est la �n de semaine du Car na val et on
connaît des ratés incroyables. »
Son col lègue Ste vens Mélançon estime que l’admi nis tra tion Mar chand a man qué une occa -
sion de faire preuve de pla ni � ca tion.
Oui, la neige a été déblayée, mais selon lui, il aurait fallu pla ni �er une sor tie pour enle ver la
neige, ven dredi.
La poli tique de via bi lité hiver nale pré voit, à la demande des com merçants et des citoyens, de
ne pas faire d’opé ra tion d’enlè ve ment de la neige les ven dre dis et same dis. Mais cela ne le
convainc pas.
Les cir cons tances excep tion nelles de la �n de semaine auraient dû com man der une déci sion
di� é rente, selon lui.
Patrick Paquet a iro nisé : « Il faut pus qu’il neige le jeudi, ven dredi, samedi. Là, la neige, il faut
que ça tombe du dimanche au jeudi. »
« UNE ERREUR », DIT VILLENEUVE
Le chef de l’oppo si tion o� cielle, Claude Vil le neuve, accuse à son tour l’admi nis tra tion Mar -
chand de ne pas avoir posé les bons gestes, dans les sec teurs névral giques.
« Au centre-ville, pour moi, c’est indé niable que ça aurait dû être déneigé ven dredi et c’est
une erreur de ne pas avoir fait sor tir les équipes. »
Il y a une déci sion poli tique de sor tir ou pas la machi ne rie, a-t-il ajouté. « On avait tous les
élé ments en main. […] Si on n’avait pas anti cipé que ça pou vait être pro blé ma tique, il y a
quelqu’un qui a dormi sur la switch .»
Pour lui, « c’est la job de l’équipe du maire, et j’inclus Bruno Mar chand et Pierre-luc
Lachance. À la �n, c’est eux qui sont impu tables de ce qui se fait ou pas en ville. »
« PARFAIT » POUR LES PROBLÈMES
Bruno Mar chand a convenu que le contexte était « par fait » pour que des pro blèmes sur -
viennent, avec des chutes de neige en �n de semaine et une impor tante a�uence. « Il faut
être encore meilleurs. »
« Il peut y avoir » une �exi bi lité dans la poli tique de via bi lité, a-t-il avancé, tout en sou li -
gnant qu’il en avait hérité de l’ancienne admi nis tra tion et qu’il est en train de l’amen der. Elle
a été adop tée en novembre 2020.
Les pré ci pi ta tions ont com mencé jeudi en �n de jour née et ont pris �n ven dredi 17 h. En tout,
18 cm se sont accu mu lés au sol.
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L’admi nis tra tion Mar chand a�rme qu’elle a été limi tée dans sa capa cité d’action en �n de
semaine par le repos obli ga toire qu’elle doit accor der à ses dénei geurs et par le manque de
�exi bi lité de la poli tique de dénei ge ment.

Hier, le vice-pré sident du comité exé cu tif res pon sable du dénei ge ment, Pierre-luc Lachance,
a expli qué ce qui a empê ché la Ville d’enle ver la neige dans le sec teur du centre-ville ven dredi,
alors que plu sieurs évé ne ments s’y dérou laient.
NI VENDREDI NI SAMEDI
D’abord, la poli tique de via bi lité hiver nale pré voit qu’aucun enlè ve ment n’est fait les ven dre -
dis et same dis.
Mais même si la Ville avait voulu y déro ger, elle n’aurait pas pu ven dredi, car elle est tenue par
la loi d’o�rir un repos de huit heures aux camion neurs qui ont tra vaillé plus de 16 heures
d’a� lée. C’était le cas, les pré ci pi ta tions les ayant tenus occu pés à par tir de jeudi soir.
Après le répit, samedi matin, on devait déci der si on enclen chait une opé ra tion d’enlè ve ment.
Mais il aurait fallu pour cela décré ter une inter dic tion de sta tion ne ment à la gran deur de la
ville, a indi qué M. Lachance.
Une opé ra tion ciblée au centre-ville n’est pas pos sible le samedi, selon la poli tique de dénei -
ge ment, dit-il. « La poli tique ne nous per met pas à ce jour de bien ame ner cette agi lité-là. »
Sachant que le dé�lé du Car na val se dérou lait ce soir-là, il a été décidé de ne pas l’enclen cher.
« Samedi, on n’avait aucun gain. Au contraire, on aurait ampli �é la pro blé ma tique. »
Patrick Paquet et Ste vens Mélançon, d’équipe Prio rité Qué bec, se sont ques tion nés pour
savoir s’il s’agis sait d’une ques tion de bud get.
Le chef de l’oppo si tion o� cielle, Claude Vil le neuve, a dit qu'il n'osait pas « accep ter l'hypo -
thèse qu’on aurait pris cette déci sion pour des motifs bud gé taires. Si c’était le cas, ça aurait
été un énorme scan dale ».
PAS UNE QUESTION DE BUDGET
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Ce n’est pas le cas, selon l’admi nis tra tion Mar chand. Le maire l'a a�rmé en �n de semaine et
le res pon sable du dénei ge ment, Pierre-luc Lachance, l'a répété hier.
« Ce n'est pas une ques tion d’argent. En aucun temps, le dénei ge ment se fait par rap port à
l'argent. Les déci sions se prennent pour assu rer le res pect du cadre de fonc tion ne ment », a
mar telé M. Lachance.
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« Ça aurait dû être déneigé ven dredi dans la nuit ou max samedi dans la nuit. C’était l’enfer ce
wee kend en ville. »
– Dona tilde Lepreux sur Face book
« Vous l’avez échappé solide en ne le fai sant pas ven dredi soir… ça a été le bor del toute la �n
de semaine pour le Car na val et en plus, là, vous emmer dez le monde qui ont pla ni �é leur party
de Super Bowl. »
– @seblast360 sur Twit ter
« 0/10 pour la ges tion et le timing. Lais sez au moins le monde jusqu’à 23 h quand le Super
Bowl sera �ni… Une vraie blague. »
– Jacob Laroche sur Face book
« Ges tion de broche à foin le dénei ge ment à Qué bec. Vrai ment, vous [ne] savez pas c’est quoi
le Car na val ? »
– Phi lippe Mous sette sur Face book

Lu sur les réseaux sociaux

Le Journal de Quebec · 14 févr. 2023 · 2



 

13 février 2023 11h44 Mis à jour à 19h17 
Partager 

Le déneigement encore pointé du 

doigt à Québec 

 
ÉMILIE PELLETIER 

Le Soleil 

«Manque de leadership», «mauvaise planification»: plusieurs heures 

après la fin des précipitations, l'administration Marchand est 

toujours critiquée pour sa gestion du déneigement pendant la 

dernière fin de semaine, alors que la ville grouillait de touristes et de 

visiteurs. 

«S'il y avait une seule fin de semaine à prioriser, c'était celle-là et 
on ne l'a pas fait», a pourfendu lundi matin la deuxième 
opposition à l'hôtel de ville.  

Entre jeudi soir et vendredi 17h, un total de 18 centimètres de 
neige sont tombés sur Québec. Pendant ce temps, les festivités 
du Carnaval de Québec et du Tournoi international de hockey 
pee-wee battaient leur plein.  

La forte affluence a mis en lumière des ratés liés au 
déneigement, surtout en Haute-Ville et en Basse-Ville. La marche 
sur les trottoirs était hasardeuse et le stationnement presque 
impossible en raison des remblais accumulés en bordure de la 
chaussée. 

«Avoir une auto vendredi et samedi à la ville de Québec, c'était 
compliqué», font remarquer photos à l'appui le chef d'Équipe 
Priorité Québec, Patrick Paquet, et l'élu Stevens Mélançon. 

«Il y a beaucoup d'insatisfaction en ville compte tenu du 
déneigement lors d'une fin de semaine où il y avait plusieurs 
activités», confirme le chef de l'opposition officielle, Claude 
Villeneuve. Il estime que le caractère exceptionnel du week-end 



aurait dû pousser les équipes à déroger à la politique de 
déneigement afin de prioriser certains secteurs stratégiques. 

Pas le vendredi, pas le samedi 

Dans la Politique de viabilité hivernale adoptée en 2020 à la Ville 
de Québec, l'enlèvement de la neige n'est pas prévu les vendredis 
et samedis.  

Ironique, Patrick Paquet soutient qu'il ne reste plus qu'à «se 
croiser les doigts pour qu'il neige du dimanche au mercredi». 

Il s'agissait à l'époque, selon l'administration Marchand, d'une 
demande de commerçants et de citoyens de ne pas interdire le 
stationnement dans les rues à ces moments.  

«Ce n'est pas Régis Labeaume qui a décidé de ne pas faire sortir 
les gars vendredi pour déneiger, c'est l'administration actuelle», 
accuse M. Villeneuve. «L'expérience passée montre qu'il y aurait 
eu moyen de faire d'autres choix, on n'était pas prisonniers des 
politiques». 

 

« Je trouve ça malheureux, parce que 
c'était une fin de semaine importante 

pour Québec » 

— Claude Villeneuve, chef de l'opposition officielle 

 
Et si l'équipe du maire ne l'a pas considéré, «il y a quelqu'un qui a 
dormi sur la switch», pointe le chef Villeneuve. Elle doit être 
«imputable de ce qui se fait ou pas en ville». 

 

 



«Pas une question de budget» 

La deuxième opposition prétend qu'il en coûte plus cher à la Ville 
de faire sortir ses équipes de déneigement la fin de semaine. 
L'opposition officielle, elle, refuse d'accepter cette hypothèse 
voulant qu'un service essentiel soit sacrifié pour faire des 
économies. 

«Ce n'est pas une question d'argent», répète d'ailleurs 
l'administration Marchand. «En aucun temps le déneigement à la 
Ville de Québec ne se fait par rapport à l'argent. Les budgets sont 
faits pour qu'on puisse opérer à Noël, la fin de semaine ou le 
mardi», illustre le vice-président du comité exécutif, responsable 
du déneigement, Pierre-Luc Lachance. 

Cette fois, aucune opération de déneigement, outre celles de 
grattage qui se sont déroulées normalement, n'avait été prévue. 
«La décision a été prise de façon préliminaire le jeudi et validée le 
vendredi matin en fonction de ce qui tombait», justifie M. 
Lachance. 

Déneigeurs au repos 

Après une longue intervention de grattage prioritaire dès les 
petites heures du matin vendredi et jusqu'à 20h, la Ville avait 
toutefois l'obligation d'offrir une période de repos d'au moins huit 
heures à ses déneigeurs, puisque «tout conducteur de machinerie 
lourde ne peut pas conduire plus de 16h», dit-il. 

 

« Cette administration ne fera pas 
d'improvisation quant à cette loi. C'est 

une question de sécurité » 

— Pierre-Luc Lachance, vice-président du comité exécutif de la 
Ville de Québec 

 



La Ville s'est ainsi retrouvée «extrêmement limitée», puisque la 
majorité des troupes avait déjà été requise. Résultat, «on n'avait 
plus d'équipe pour être en mesure de faire l'opération 
d'enlèvement le vendredi soir», précise l'élu, refusant de parler 
d'un nombre de déneigeurs insuffisant.  

Le «plan de repli» aurait été de souffler la neige le samedi soir, en 
même temps que le défilé du Carnaval. Le stationnement aurait 
alors dû être interdit à l'ensemble du territoire, avec pour effet 
d'«amplifier» les défis, d'après M. Lachance. 

L'équipe du maire travaille à se donner une «meilleure liberté 
d'action» dans la politique de déneigement. Le maire Bruno 
Marchand a lui-même ouvert la porte dimanche à revoir la 
stratégie, entre autres pour les quartiers centraux. 

Déjà depuis son arrivée, le nombre de centimètres requis pour 
procéder à une opération déneigement a notamment été réduit. 
Un budget de 10 millions $ supplémentaires a justement été 
prévu cet hiver, entre autres pour assurer des sorties plus 
fréquentes.  

Malgré ces récents ratés, la Ville de Québec reste «parmi les 
meilleures villes au monde» pour le déneigement, vante le maire 
Marchand. 

«C'est clair qu'on bat Mexico», blague le chef de l'opposition 
officielle. 
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Frus trés par « l’inac tion » de la Ville de Qué bec en �n de semaine, des com merçants de l’ave -
nue Car tier ont dû faire appel au privé pour dénei ger une por tion de leur artère a�n d’évi ter
l’annu la tion du spec tacle exté rieur de la famille Pain chaud.
La direc trice géné rale de la SDC (Société de déve lop pe ment com mer cial) Mont calm, Marie
Lan glois, con�rme qu’elle va deman der à la Ville de lui rem bour ser la fac ture.
Mal gré la fer me ture de la rue à la cir cu la tion, l’abon dance de neige empê chait la tenue de
l’évé ne ment et l’ins tal la tion d’une petite scène.
« Il aurait fallu que [la neige] soit ramas sée dans la nuit de ven dredi à samedi », insiste-t-
elle.
C’est le pro prié taire du pub Gal way, Yves Ledoux, qui a sonné l’alarme samedi matin, scan da -
lisé de la situa tion, à quelques heures de cet évé ne ment par te naire du Car na val.
Solu tions MBG a répondu rapi de ment à son appel pour sau ver le spec tacle.
En entre vue, hier, M. Ledoux ne déco lé rait pas. « Pour quoi il y a des gars dans le privé qui sont
capables de tra vailler le samedi, mais pas la Ville ? Il fau drait que la neige tombe entre le lundi
et le jeudi ? Le maire a man qué une très grande oppor tu nité de mon trer du lea der ship dans sa
ville. »
UNE RÈGLE CONTROVERSÉE
Yves Ledoux et le pré sident de la SDC Maguire, Bruno Sal vail, n’acceptent pas non plus
l’argu men taire de la Ville pour jus ti �er qu’aucune opé ra tion de ramas sage de neige n’ait lieu
le ven dredi ou le samedi soir.
Bruno Mar chand a indi qué que l’objec tif est d’« aider les com merçants » en per met tant le
sta tion ne ment sur rue le week-end.
« De toute façon, per sonne n’était capable de se sta tion ner samedi soir. Il y avait des bancs de
neige par tout », s’indigne M. Ledoux. « Le plus tôt c’est déneigé, le mieux c’est », ren ché rit
M. Sal vail.
IMPACT SUR LE SUPER BOWL
Sur les réseaux sociaux, les cri tiques ont fusé durant tout le week-end dans les quar tiers cen -
traux et près des sites du Car na val.
La déci sion de lan cer l’opé ra tion dénei ge ment dimanche et d’inter dire le sta tion ne ment dès
21 h ou 22 h (selon le sec teur), en pleine soi rée du Super Bowl, en a fait rager plu sieurs autres,
for cés de quit ter leurs ras sem ble ments avant la �n du match pour évi ter un remor quage.

Un dénei geur privé à la res cousse de com merçants

Le Journal de Quebec · 14 févr. 2023 · 3 · JEAN-LUC LAVALLÉE



14/02/2023 08:31 Moins de sala riés en santé qu’il y a 3 ans

https://jdq.pressreader.com/le-journal-de-quebec/20230214/textview 1/2

Après tous les e�orts �nan ciers e�ec tués depuis trois ans par François Legault et son
ministre de la Santé Chris tian Dubé, le sec teur des soins de la santé et de l’assis tance sociale
compte aujourd’hui moins d’employés qu’en jan vier 2020, juste avant le début de la pan dé -
mie de COVID-19.

En e�et, Sta tis tique Canada a dénom bré en jan vier der nier un nombre total de 603 200
employés dans le sec teur névral gique de la santé et des ser vices sociaux, à com pa rer à 609
200 en jan vier 2020, soit 6 000 employés de moins qu’il y a trois ans.
Cela prouve à quel point la pénu rie de main-d’oeuvre frappe dure ment le sec teur.
Selon les plus récentes don nées tri mes trielles, Sta tis tique Qué bec avait réper to rié au 3e tri -
mestre der nier 48 897 postes vacants chez les pro fes sion nels en soins in�r miers, les pro fes -
sion nels des soins de santé (méde cins, etc.), le per son nel tech nique des soins de santé (ex. :
in�r miers auxi liaires), le per son nel de sou tien des ser vices de santé (ex. : aides-in�r miers),
etc.
POURTANT…
À la décharge de François Legault et Chris tian Dubé, ils n’ont pour tant pas lésiné sur la
dépense au cours des trois der nières années.
Le gou ver ne ment Legault va avoir dépensé au cours du pré sent exer cice bud gé taire 2022-
2023 (se ter mi nant le 31 mars pro chain) la somme totale de 57,5 mil liards de dol lars dans le
sec teur de la santé et des ser vices sociaux.
C’est quelque 13 mil liards de dol lars de plus que lors de l’exer cice bud gé taire 2019-2020.
Ainsi, même en dépen sant 28 % plus d’argent qu’il y a trois ans, on se retrouve aujourd’hui
avec un sys tème de santé fra gi lisé à cause d’un grave pro blème de pénu rie de main-d’oeuvre.
Grave au point où, faut-il le répé ter, il y a actuel le ment 6000 employés de moins qui tra -
vaillent dans le sec teur alors que les besoins ont aug menté en rai son de l’aug men ta tion de la
popu la tion, de son vieillis se ment et des consé quences à long terme de la COVID-19 sur un
grand nombre de citoyens.
LA SOLUTION ?
La Fédé ra tion inter pro fes sion nelle de la santé du Qué bec (FIQ), qui regroupe 80 000 membres
in�r mières, in�r mières auxi liaires, inha lo thé ra peutes et per fu sion nistes cli niques, demande
au gou ver ne ment Legault d’injec ter plus d’argent dans le réseau de la santé.
Dans le mémoire que l’orga ni sa tion syn di cale a déposé dans le cadre des consul ta tions bud -
gé taires du ministre des Finances
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Eric Girard, la FIC fait sienne la recom man da tion de l’orga ni sa tion de coopé ra tion et de déve -
lop pe ment éco no miques (OCDE) qui invite ses pays membres à inves tir une somme équi va -
lente à 0,7 % de leur pro duit inté rieur brut (PIB) dans l’amé lio ra tion des condi tions de tra vail
du per son nel oeu vrant en santé.
En se basant sur un PIB en 2023 de 574 mil liards de dol lars (selon les pré vi sions du minis tère
des Finances du Qué bec), la FIQ recom mande au gou ver ne ment Legault de consa crer 4 mil -
liards de dol lars de plus dans l’amé lio ra tion de deux élé ments incon tour nables :
■ « Le coût lié au fait de dis po ser d’e�ec tifs su�  sants de pro fes sion nel-le-s de la santé et de
la dépen dance »
■ « Le coût lié à l’amé lio ra tion de la com pé ti ti vité des salaires des caté go ries essen tielles de
pro fes sion nel-le-s de la santé » Vu la gra vité de la situa tion, il est évident que François
Legault et Chris tian Dubé devront consa crer plus d’argent dans le recru te ment et la réten tion
des pro fes sion nel-le-s de notre réseau public de santé et des ser vices sociaux.


